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SCENE I 

V Í C T O R 

( II entre dufoni en marte—Cottume d'o«-

trier endimanehé-On crie dans la eouline: Vive 

le mariéUMve le mariéi— Au publie )-. 

Ca y estf..je le suis, marié*!.. me 

v'la dans la grande confrérie!..moi, 

Víctor Taupin, ex-apprenti de défunt 

.le pere Lalouette, qui m'a laisse son 

fonds; j 'ai pris femme!.. un beau brin 

de filie,aílez! du reste,TOUS allez la 

roir! Seulement, y a une chose qui me 

chiffomie! C'est que la femmé que j'épouse 

aujourd'hui était destinee a un autre; 

et cet autre, c'est Isidore Lalouette, 

le neveu du pere Lalouette, un pas 

grand' chose qui nous a quittes un 

.beau matin pour suivre une troupe 

de saltimbanques...et il n'est pas r e -

. venu....dam!.moi, je ne tiens pas a 

ce qu'Isidore revienne, c'est un tapa-

geür, un brise-tout, et j'ai pas envié 

de me faire casser queque chose le 

jour de ma noce!.. ( I I rit — On enteni 

un bruit de eoi# dans la eoulitte ) Ah! en-

. fin! la v' la! ( On entend de» erit: Vi­

ve la mariéet vive la mariéet ) 

i 

SCENE I I 

V Í C T O R , J U 8 T 1 H E , J A V O T T E 

JUSTINE 

. ( Elle iéfait ton voile et le jette tur une 

ehaite) Ah! j'ai cru que je ne pourrais 

pas me débarrasser de toutes ees ba-

vardes! Bonjour, madame Taupin, sa-

vez vous que vous .étes jolie a ero-. 

quer comme qa?.. Jol ie ! parbleu! je. le 

sais bienl Ah! c'est moi qui voudrais 

étre a demain!.. 

JAVOTTE 

Éh!ben,je voudrais bien étre a 

ta place aujourd'hui, moi!.. 

VÍCTOR, riant 

Voyez-vous ca, M e l l e Javo t t e ! Le 

fait est que c'est bien heureux, va, de 

pouvoir se diré: ma petite femme, món 

petit homme! Voyons, Justine, dis-

moi done: mon petit homme ( 

JUST INE , d'un air iégagé 

C'est bon ! c'est bon! mon ami,. 

nous avons lé temps.. 

JAVOTTE , a parí, anee raillerie 

Est-elle aimable, hein! ah! saper-

Iotte,si je venáis de me marier,moi,. 

je me pendráis au cou de mon homme 

pour qu'on ne me Ie,prenne pas . 

JUSTINE 

( Sowiant en regardant Vistor ) J'ai pas 

peur de ca, moi!.. 

VÍCTOR 

Oh!non,va,petite femme, t'as bien 

raison, je ne me laisserai pas prendre 

par une autre, jamáis!..jamáis!. 

JUSTINE 

Voyons, c'est pas tout ca, mon-

sieur Víctor, il faut donner un coup 

d'oeil au díner. 

JAVOTTE 

Dites done, n'oubliez pas de pre­

venir les vioíons surtout, car j'espere 

que nous danserons ce soir. (.Elle «mulé 

iin pas de dante ) Au son du pistón , VOUS 

nous l'avez promis, M . Víctor. 
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VÍCTOR, gaimewt 

Oui,oui,on dansera, on polkera, 

on chahu... 

JUSTINE 

( Aveereproche et tfouceur) Eh!ben,mon-

sieur Víctor, qu'est-ce que TOUS dites-lá?.. 

JAVOTTE , riant 

Ahlmon Dieu, laisse-Ie done, ce 

pauvre garcon, il est gai! un jour de 

noces, voyons, c'est bien pardonnable! 

Ah! cristi si j'e'tais a. ta place! (El­

le taute en Vair ) 

. J U S T I N E - , ' « « « f i an t e 

Voyez-vous ca!. qu'est-ce que tu 

ferais, voyons?... 

JAVOTTE 

Si j'e'tais a ta place, moi,je...je 

ne sais pás ce que je ferais. .Mais... 

si j'avais un mari!.. ( Elle embra$te 

Juttine ) V'la c'que j'feraisf.. ( E l l e 

t'embraue a plwievr» reprise» ) 

VÍCTOR 

Toujours gaie, Javotte! (A Jwtine) 

Allons,ma petité femme (Ilí'mbrane)ai-

tends-moi. Je vais veiller a tout et je 

reviehs de suite. Au revoir,madame 

Taupin; au revoir!.. ( I l l'embnme et « o r í ) 

SCENE I I I 

J U S T I N E , J A V O T T E 

J U S T I N E 

II m'aime bien tout de méme, ce pau­

vre garcon!. et toi, comme tu es gaie! 

JAVOTTE 

( S e me'ftant en e*taie detant Juttine ) 

.JBédame! c'est ton bonheur qui me rend 
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comme ca...Oui!..enfin! ca y est done,, 

Justina, te voila madame! madame Víc­

tor Taupin, une femme etablie! ah! c'est 

mainténant que tu vas faire ta fierote! 

JUSTINE 

( D'vn petit air pineé ) Ma f ierote! 

pourquoi done que tu me dis ca?... cer-

tainement, je serai forcee de teñir 

mon rang ga se comprend! trop de fa-

miliarité nuit quelquefoís!.. 

JAVOTTE, riant 

Oh! oh! comme t'es pince'e, ce ma-

tin! tu ne sais pas, a l'avenir je met-

trai des mitaines pour te parler,car 

moi je ne peux rien cacher et je trou-

ve que tu as ete un peu...yite en e-

pousant Víctor! 

JUSTINE 

Pourquoi mphsieur Isidore n'est-il 

pas revenu depüis cinq ans?..nous nous 

etions jures un amour eternel, c'est 

vrai, mais monsieur a prefiere-suivre 

des saltimbanques, tu comprends, a-

voir attendu cinq ans, je tro uve que 

c'est beaul Mais assez cause sur Is i ­

dore et viens m'aider a retirer mon . 

voile, ear je ne peux pas rester toute 

la journée en inariée! 

JAVOTTE 

ühlben, allons-y,madame Taupin!. 

( En «ortant ) Ahí si jamáis j'aime un 

homme, je n'en aimerai qu'un, mais 

je l'aimerai!..ahije ne te dis que ca!.. 

(A Juttine aeant detortir ) A toi l'hon-

neur! mame Taupin, á toi l'honneur! 

(Elle» «offent ) 



8 SCENE IV 
I S I D O R E 

( II entre en faisant tourner sa eanne. Mise de saltimbanque enriehi: Redingote a collet, dite 
earrick — Bottes.a Véeuyere — Culotte eollante — Gilet a eouleurs. vives — Chapean gris haut de 
forme — Bijoux.: Chatne longue, bagues, ete.,etc. 

Ot°l 
MUSIQUE de SCENE 

Entrée d'Isidore. 

PIANO 

Allegro 

fc— fe 

I 
48. JÉ. 

,ittf 

^ f U 

• C est moi ,me TOÍlaf..ne^faites pas 

attention! Entrez, mesdames et mes-

sieurs,vous allez voir un spectacle 

extraordinaire ! ( II regarde paríout ) 

Mais je m'apercois que je fais mon 

boniment en puré perte! le bocal est 

completement desert!. ou est done mon 

oucle?.. (II appeile ) Ehípere Lalouette! 

Eh!.la Javotte! ohél...(Jl tape sur la talle 

avee. sa conne) Ohe! la Javotte, ohe!.... 

SCENE V 

I S I D O R E , J A V O T T E 

JAVOTTE 

.(.Apparaissant sur le pas de la porte ou-

P e d * 

elle est tortie avee Justine , et restant in-

terdite ) Ahlsaperlipopette, Isidore!... 

le beau Zidore!.. 

ISIDORE 

Ehíben, qu'est-ce que fas done, 

toi, la Javotte, te v'la pámée comme 

une carpe qu'est & moitie fr ite; c'est 

moi, Zidore, en chair et en os; mais 

viens done m'embrasser!.. 

JAVOTTE 

Ah!de tout cceur!.. (Elle eourt a I-

sidore et lui saute dans les bras ) 

ISIDORE 

( La portant dant se* bras eomme «n«n-

fant) Viens, ma petite Javotte, crédie!.. 
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serais e'patee!.. Allons , va vite pre­

venir mon onde!... 

JAVOTTE , hétitant 

Pre'venir votre oncle, oui!.. .mais 

c'est que j'vas vous diré, il s'est.pas-

sé* ben des evenements depuis que.vous 

etes parti faire votre sac. 

I S IDORE 

Comment des e'venements! es.t-ce 

que mon onde ?... 

J A V O T T E , emue * 

Helas!monsieur Isidore,nous. l'a-

vons perdu, il a succombé a une af-

fection du pere Antoine . 

IS IDORE 

( Tremolo o lorehettre ) Perdu! ah! sa-

pristi!..Tonnerre!..pauvre onc 1 e, pauvre 

cher oncle, moi qui me faisais un plai­

sir de le revoir pour lui diré: Me .v'la! 

je suis devenu un homme, un bon „sujet 

et v ' la que tu m'apprends comme. qa, 

tout d'un coup...non, vois-tu, on a.beau 

étre aguerri...eh!ben,quoi! ca vous re-

mue tout de méme... ( I I etsuie «ne íorme ) 

J A V O T T E , plevrant 

Ah! oui, allez! qué qa vous.. re -

mué!.. ( Elle fleuré et te moueAe ) 

IS IDORE 

(Lui pfenant la main ). Tu pleures, Ja­

votte, t'as done un coeur,toi, ma.fil-

Iotte!..embrasse-moi...embrasse-moi en­

coré... ( a j » o f t ) Elle est gentille c'te 

gamine-la, quand elle pleureí.. ( Haut,il 

l'embratse) £nfin,il a payé sa dette a 

la v i d Voyons, Javotte, dis-moi un peu 

ce qui s'est passe' depuis ce temps. 

regardez-moi ce petit moucheron-Ia! 

j'ai quitté ca y a cinq ans, c'etait u-

| ne gamine, et maintenant... ( II la 

! met a terre ) 

[ . JAVOTTE , touriant 

j C'te gamine-la a maintenant 

¡ 4 8 ans. 

' . IS IDORE 

i •... C'est presque une femme . 

JAVOTTE , ie recorran* 

Mais je suis du bois poui1 en 

faire, m'sieü Zidore! 

ISIDORE 

. Voyons, c'est pas: tout ca! va pre­

venir mon brave homme d'oncle de 

mon arrivee; allons, va vite!.. {Jat-otte 

ne. fonje pat ) Eh!ben, dis done, tu ne 

b'ouges pas; tu restes Iá comme une 

momie, allons, m'entends-tu ?.. 

J A V O T T E , he'titant 

. Pardon, c'est que l 'emotion, le 

plaisir de vous revoir, dame, vous 

;comprenez, on ne revoit pás un aussi 

beau gas que vous sans que ca vous 

fasse queque chose (Baiuant le* yeum ) 

et ca me fait queque chose.( íi port, 

montrant ion eoeur ) la!.. 

IS IDORE , se reearrant 

. Dis done, la Javotte, t'as pas 

mauvais gont! mais c'est rien que 

ca, si tu m'entr'apercevais avec mon. 

costume a paitlettes d'or, done!.avec 

ma ringrave en pean de t i g r e , si 

tu me voyais comme qa entrer dans 

la cage dun lion on d'une panthere, 

tu serais pas étonnee,Ia Javotte, tu 



10 

JAVOTTE 

( L u i soufant ou eou ) Oui , monsieur 

Zidore, avec plaisir! D'abord,je vous 

dirai que monsieur Lalouette a char-

ge.son homme d'affaires, vous savez 

bien, le pere Fouillasse.... 

IS IDORE 

Oui , ou i , le vieux Fouillasse, 
apr.es ?.. 

JAVOTTE 

Jühiben, il l'a charge d'étre son... 

ahJ.mon Dieu! comment done qu'on dit 

ca?..son caroteur testamentaire. 

IS IDORE 

Son executeur, tu veux diré?.. 
JAVOTTE 

.C'est ca, et il a donne son fonds 

de.plumassier par contrat a Víctor 

Taupin, son apprenti, a la condition 

qu'il vous ferait une redevance si 

vous reveniez un jour et qu'il pren-

drait soin de nous.deux. 

ISIDORE , « ¿ tement 

De vous deux?..qui ca vous deux? 

JAVOTTE 

£h!.ben, de moi! ( Atea intenfion ) et 

dé. Justine, vos amours, vous savez 

bienf..ah! il paraitque vous l'avez un 

peu oubliee,car depuis que vous etes 

arrive, vous n en avez pas encoré on-

vert la bouche . 

IS IDORE 

Ma Justinef..oubIier ma Justine, 

c'est to i , crápote, qu'est cause que.je 

ne ten ai pas parle plus tot! c'est vrai, 

ca,ton petit museau affriolant m'a... 

et dis done, elle doit étre bien em-

bellie,hein?..il me tarde de la voir, 

de l'embrasser; elle m'aime toujours, 

hein?..te parle-t-elle souvent de moi? 

mais,repouds done, Javotte. 

JAVOTTE , kétitant 

Dam! je ne sais pas si elle vous.ai-

me toujours! le fait est que cinq ans, 

c'est long! Tenez, moi, j 'ai connu. la 

fiancée d'un reserviste qui n'a pas.pu 

attendre 28 jours, oui!..monsieur. , 

IS IDORE 

Pauvre fi l ie!.. c'est l'amour qui 

la faisait agir ainsi!..tu ne connais 

pas ca, toi, Javotte, l'amour!... 

JAVOTTE 

L'amour, non! mais j'en ai en-
tendu parler! il paraít que... 

JAVOTTE 

PIANO 

3t°SL 
A I R 
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I S I D O R E 

Mais enfin qui qu'c'est ?.. 

J A V O T T E 

Je ne veux pas YOUS diré enco­

ré le nom de sa femme f allez chez 

l'homme d'affaires et quand vous re-

viendrez vous aurez le plaisir de., la 

surprise. 

I S I D O R E 

T'as raison, la Javotte, je vais 

chez l'homme d'affaires donner les 

signatures nécessaires et je reviens 

sur les ailes de l'amour! embrasse Jus­

tine pour moi!..(.Rianf) Ahlah!ce Tau­

pin, quellé drole de figure il dóit faire 

en marie!.. ( I I «orí ) 

SCENE V I 
J A V O T T E , seule 

( Agitee, elle pareourt la teene eomi-

quement en te eroitant let brat ) En voila 

une tuile !.. ah! il va s'en passer.de 

belles ici! Quand M.Isidore va reve­

nir et qu'il apprendra la ve'rité, il. est 

capable de nons demolir tous! Com-

ment faire, mon Dieu! cotnment faire! 

Ah! heureusement, voilá Justine .et 

son marií... 

SCENE V I I 
J A V O T T E , J U S T I N E , V Í C T O R 

VÍCTOR, doucement,«ufrant ¿erriere Justine. 

Non,ma petite femme, non, je ne 

veux pas que tu te separes de ta co.u-

ronne de mariée,tu la garderas toute 

la jonrnée, c'est bien a toi!..n'estrCe 

pas., la Javotte?... 

I S I D O R E , l'imitant 

Je ne vous dis que ca!.. Est-elle 

gentille! Eh!ben,sois tranquillera! 

je. te ferai faire sa connaissance a 

c'galopin-la! car je veux te marier a 

mon gout et c'est moi qui me charge 

de la dott.é 

J A V O T T E 

C'est done vrai que TOUS avez le 

sac, alors ?... 

I S I D O R E 

Oui, ma petite Javotte, je suis ri-

che!..et quand y en a pour deux y en 

a pour trois! ab!ca, mais il ne vient 

personne ici!.. ca respire comme un 

air de fete, qu'est-ce qui se passe 

done d extraordinaire ?.. Voyons, la Ja­

votte dis moi ca, toi qu'aimes tant 

a causer?... 

JAVOTTE , tinement 

Eh!ben,il y a qu'il y a un ma-

riage, voila ce qu'il y a . 

I S I D O R E 

Un mariage! et qu'est-ce qui se. 
marie?.. J'espere bien que cVest pas 
Justine! Ah! sans ca, il se passerait. 
de vilaines choses ici f . . ( I I p r e n i une 

chañe qu'if jette au milieu ie la chambre ) 

J A V O T T E , ¡aiment, o parí 

Je ne peux pourtant pas lui a-

vouer... (Haut) Mais non! c'est Víctor 

Taupin qui se marie!. 

I S I D O R E 

Lui! c't'idiot-la! c'est pas pos-

sible! et qnt epouse-t7Íl?..quelle est 

1 a malheureuse ?... 

. J A V O T T E 

Pas si malheureuse que ca!.. 

http://passer.de


JAVOTTE , tremolante 

Oui ,M.Víctor , que c'est bien a 

elle!..( a part ) malheureusement.... 

VÍCTOR 

Eh!ben, qu'est-ce que c'est?... 

Qu'est-ce q u e t'as done ?.. on dirait 

que tu as vu le diable!..-

JAVOTTE 

J'ai pas vu le-diable, mais j'ai vu 

un revenant. 

J U S T I N E , effrayee 

Mais qu'est-ce que t'as done, Ja­

votte?.. t'as la figure tout a l'envers?.. 

JAVOTTE 

Y a bien de quoi apres ce que 

j 'a i vu!.. 

VÍCTOR 

T'as vu des esprits, hein!..pour-

. vu qu'ils ne viennent pas se fourrer 

sous notre table.au moment oü nous 

dínerons. 

JUST INE 

( Anee eúrioiité ) Ahtquels etaient 

. ees esprits, Javotte ?... 

JAVOTTE . 

Des esprits, y en avait qu'un, 

mais bigrement beau, allez! Car cet 

esprit c'est Isidore Lalouette!.. 

TOUS , aree e«fpIo»ion 

Isidore!... 

J U S T I N E , « t e m e n * 

Isidore, ca n'est pas possible!. 

JAVOTTE 

C'est ce que je me suis dit d'a-

bord, j 'a i cru a une visión, mais 

c'est bien Iui!..ah! et on peut diré 

• qu'il est revenu beau garcon!...oh! il 

4 5 

est plus beau que jamáis! seulement... 

brrrf..( Elle l'imite.en te earrant ) toujours 

pas commode, vous savez . 

J U S T I N E 

( Atee un peu de eo^uetterie ) Ahí il est 

revenu beau garcon?.. 

VÍCTOR 

( Afeourant le théatre a granit pat) Isi­

dore de retour! ahíbien, nous voilá 

bien!..ah!bien, nous voila bien!.. 

JUST INE 

( Furiente i Ficíor, pareourant la teene 

austi ) Pourquoi m'avez-vous assuré 

qu'il ne reviendrait jamáis?... 

VÍCTOR 

Certainement si j'avais su qu'il 

dut revenir, je ne vous aurais pas 

épousée. 

J U S T I N E , o«ec aigreut 

Eh!ben,et moi, est-cé que vous 

croyez qu'apres avoir eu la patience 

d'attendre cinq ans, je n'auráis pas 

attendu 24 heures de plus?... 

V Í C T O R , tremblant 

Ahísaperlotte! saperlotte de saper-

Iotte! Quel nuage dans notre beauciel! 

JUST INE 

Voulez-vous que je votis dise ?... 

Vous avez peur d'Isidore, voilá pourquoi 

vous tremblez comme un peuplier. 

VÍCTOR 

Peur! moü.si on peut diré! il est 

vrai que je ne suis pas rassuréf..mais 

apres tout, un homme vaut un hom­

me, n'est-ce pas, Javotte?.. 

JAVOTTE 

Jen sais rien, moi! 
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je tembrasse!..(/¿rem6ra»8e) Encoreten-

core! ah! sacredie' que c'est bon! oh! la la, 

retirez-la de mes bras ou je la devore! 

VÍCTOR 

Y va la devorer!.. 

JAVOTTE 

N'aie done pas peur!,. 

ISIDORE 

Ehíben, Victor,tu ne me ténds 

pas la main, j 'arrive a point,hein, 

le jour de ton mariage! 

VÍCTOR 

(Lux teninnt la main de loin.) Oui, tout 

ce qu'il ya de plus a point,ce cher I-

sidore!..qui aurait jamáis cru ca! ( I » i -

dore lui serré lamain—Il fait la grimaee ) 

ISIDORE 

Ah! en cinq ans il s'est ope're 

bien des choses, je suis change, 

hein?et t o i , ma Justine, t'es encoré 

plus belle! 

JUSTINE,, tremblante 

Monsieur Isidore, certainement que... 

ISIDORE 

De quoi, monsieur Isidore!..ah! ca, 

depuis quand ne sommes-nous plus sur 

les TOI, ensemble!..est-ce parce que 

je suis un gros banquiste!..allons done, 

la richesse ne ma pas change pour 

ca.Ah! mais, dis done Victor, sais-tn 

que je te trouve diablement decrassé; 

te voila un semblan! d'homme!.. 

VÍCTOR, tete' 

Tu trouves que je suis un sem­

blant d'homme?... 
1 JAVOTTE , vivement 

Oh! c'est uahomme.tout a fait!... 

JUSTINE. 

Eh!ben, attendez Jsidore-, avouez-lui 

tout et faites-lui comprendre que... 

VÍCTOR 

Non,non, ma petite femme, je crois 

qu'il vaudrait.mieux que ce sóit toi 

qui le prepares tout doucement a la 

chose, n'est-ce pas, Javotte ?... 

JAVOTTE , a Vieior 

Attendezí j a i une idee , moi qui ne 
connais pas I amourj elle doit nous 
tirer d'embarras, pour le moment! 
vous allez voir: Passe-moi ta cou-
ronne, Justine, c'est moi qui suis 
l'e'pouse de Victor. ( f i l e met la eov,.-. 

roiyie de Justine ) 

• VÍCTOR 

Ah!..comprende pas. 
JAVOTTE , o Juxti'ne 

Toi,tn seras ma demoiselle d'hon-
neur.( Ajustant la eouronne ) La!.. VOlla 
qui est fait! 

VÍCTOR 

Bien! compris.!.. c'est tres-adroit, 

ca nous sauve pour le moment, c'est 

vrai , mais apres?... 

JAVOTTE 

Ehlben,apres comme apres,on in-

ventera quelque chose, vous étes tou­

jours embarrasses,vous autres.... 

ISIDORE 

(Dant la eoulisse) I Is sont rentres, 

tant mieux,je vais les voir. 

SCENE V I I I 

L E S M É M E S , ISIDORE 

ISIDORE 

(Pfenont Jut^ine par lamain ) _ Justine, 

ma bonne Justine, viens,viens done. que. 



IS IDORE 

Allons, bon, v'la monsieur qui 

prend la mouche, est-ce que tas aus-

si mauvais caractére que t'etais be-

te dans le temps?.. 

V Í C T O R , veté 

Non, je te remercie de tes com-

pliments, voila toutf.. 

IS IDORE 

Mais c'est pas tout ca, tu f e s 

marié aujourd'hui, ehíben, fais-moi 

voir ta femme.,.. 

VÍCTOR 

( S Wncant ver* Justint; ) Ma fem- = 

me, c'est... 

JAVOTTE 

( Se plaeant entre eus ) Ehíben,la v'la! 

la v'la! sa femme, c'est moi. 

IS IDORE 

( Etonné, avec un semblant ie regret ) La 

Javotte! fas epouse la Javotte!..ah! 

par exemple, c'est trop fort! voyez-

vous la matoise! 

JAVOTTE 

( Avec intentiun ) Je V O l l l a i s VOUS 

laisser le plaisir de la snrprise. 

I S I D O R E , riant 

Comment diable c't'oiseau-Ia a-t­

il épousé un amour de fillette com-

me ca! je ne sais pas pourquoi, mais 

§a m'agace, ca me turIupine!..Eh!ben, 

jJte fais mon compliment. Mais, dis 

done, Víctor, tache de la rendre heu-

reuse au moins!..(/¿faif«nmoueemeiit Ju*-

tine leretient ) Je lui dis qa,en ami. 

V Í C T O R , toulant parhr 

Mais c'est pas... 
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J U S T I N E , tírcment 

Monsieur Víctor sera un bon. ma-

r i , j'en suis sure. 

IS IDORE 

Du reste, je serai la pour le sur-

veiller et le remettre dans le droit 

chemin s'il s'en e'carte... Dis done, 

a propos , Víctor, il paraít que .fas 

des comptés a me rendre pour le fonds 

de mon oncle que tu exploites, ehíben, 

tu les rendras a ta femme, a Javotte, 

je lui fais cadeau de tout, qa mettra 

du beurre dans vos e'pinards. 

JAVOTTE 

Ah! monsieur Isidore!... 

I S I D O R E , a par í 

Ah! malheur! elle est trop chouette 

pour cet itnbéeile-la!..(Aauf)Mais en atten-

dant votre repas de noce,si nous cassions 

une croute,sous le pouce,^a y est il?.. 

TOI IS 

Ca y est! 

IS IDORE 

Allons, Javotte^viens, je vas t'ai-

der pour mettre latable. 

VÍCTOR, a Jusfi'ne 

Comment ca va-t-il finir?.. 

JUSTINE 

Je l'ignore, ahi je c ominen ce á 

croire que c'est une mauvaise ide'e 

que Javotte a ene la! 

VÍCTOR 

II faut pourtant que cela ait une 

fin!..si je lui e'crivais un motí.. 

JUSTINE 

Du tout, il faut tout lui diré, 

franchemeul. 1 ^ 
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toi.. .moi!.. 

ISIDORE ( 

(Prenant le potn ) Veux-tn te StfUVer... 

je vais te coller un pain! Comment tu 

ne trouves pas,idiot,pourquoi^a?.. 

VÍCTOR 

Pareé qu'une jeunesse doit se res T 

pecter et ne pas tutoyer un jeune 

homme. ( II demande a Javotte un peu de 

pain comme un mendiání ) . . - t 

JAVOTTE ; . . 

(Lui en donnant) Tenez! et... soyez 

sage!., chut!.. 

ISIDORE 

Est-i l béte, ce cretin-la! Ah! 

. .mes amis, vous ne pouvez pasvous 

imaginer le plaisir que j'e'prouve a 

me retrouver au.milieu de vous,ah! 

j'ai en bien des déhoires dans ma 

carriere de saltimtanque! mais j rai 

surmonté tous les obstacles! j e me 

• süis casse te con.plus d une fois, 

mais bahl.cpiand on á eu le soleil 

pour oreiller, la neige ppur couver-

'< ture et les cailloux pbur tapis de 

pieds.on peut tout braverj.. 

JUSTINE 

Et. vous ;avez f ait votre fortune 

dans efe métier-.lá!.. .... ' • 

: ISIDORE 

-Mon D.ieu,oui! je suis richissime, 

c'est épatant! ca hein?. la fortuné m'á 

soúfi , j 'ái trouve sur ma route des 

phe'nomenes qui m'ont aidé á faire 

uü rude sac!. . 

. : VÍCTOR 

Eh'.ben, attendons encoré un peu 

et on lui dirá tout franchement. (Il 

veut-embrasser ta femme—Itidore letoit — 

Eternuement ) 

ISIDORE 

( Entrant atee Javotte ) Voilá!. tout 

est servi, tout ést pret, a table, mes 

enfants! Javotte á droite et Justine 

á gauche, cote du "cceur, du mien sur-

tout, c'est sa place ! (Tout le monde te 

place excepté Víctor} 

g¡- , V I C T O S tout penaui 

£h! ben,et moi? 

ISIDORE 

Sur le tabouret dans le coin.(//rit) 
- A Víctor) Ris done, to i imbéciles 

.empoté!.. (Il lui tape tur la tite) 

VÍCTOR 

(Sen aííont en faitánt lamoue ) Oh! mais 

je ne m'amusé pas i c i , moi!.. ( II te 

rasseoit sur son tabouret ) 
• : « ... 

: " * -JUSTINE^ r ; ~„ * --

Voulez-vous que je v'Ous serve a 

boire''; Mi.Isidore? 

' ~ ' ISJDORE,. . „ 

Non, je ne veux pa§,tant qtie tu. 

me dirás vom; voyons, vous aütres, 

dites-lui dírnc .qu'elle,doit mediré . 

toi,pas vrai, Javotte?.. 

JAVOTTE 

(A Juttin?,riant tojit cape ) Certaine- „ 

ment...dis-Iui done toi , toi ! . . * 

^ VÍCTOR 

( SYohauffant tt eenanf tert la table) de 

ne trouve pas. qu'elle-doit te d i ré . 
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VÍCTOR 

( Allant encoré a ío talle ) Des phe-

nomenes...; 

IS IDORE 

(Faisant mine de íe frapper ) { l i l i , et 

plus jolis que toi , tete de pioche!.. 

mais dites done, les enfants,si Justi­

ne nous chantait une petite chanson! 

VÍCTOR, ; titement 

Ah!ben, oui! elle est ben en traiu 

de chanter!. 

IS IDORE 

Qu'est-ce que t'en sais ! t o i , 

vois done si ta femme est en traiu 

de chanter , el [H!. : . Est-il be te ,ce 

crétiu-la!.. 

, I I S T I N E 

Monsieür Víctor a raison, je ne 

suis pas en írainf.. 

IS IDORE 

Vrai! En!ben, je ne te forcé pas, 

ma petite Justine, et c'est moi qui 

ouvre fe bal: La Ronde du saltim-

banque,vous fen'z ohorus au refrainf 

' T O I S • 

C'est ca, nous ferons le chosur. 

IS IDORE 

' Je comuience.'. 

I S IDORE 

PIANO 

RONDE et CHCEÜR 

Allegrétto 

: : • ' :—1— 

TUTT I m 

m P f R i 

m 
0 0 W V 0 

M P P P f-

* % L 

m 
J fff 

Dzim la la! Dzim la la! Dzim la la la boura! 

€ - f i 1 

: : F = H » 



20 
/mitant la tromvette 

En a-vant la mu-sique,en . a - vant Pa ra pa pa ,. Et v'la 

Ped # 

A 

comme on faitd^í'argent de l'argent,de l'argent de l'argent!. Quand on. 

7 ^ -TÍ F - f f — M M • 
• i 

C G G i 
| p ff 0Vlm 0 1 = — 

9 ! — 
0. 
9 

— ' - — ¡ — — : = b - U ¡ ¡ 6 — 

r í r i ' -
R f > r / 

iíen mareafo 

i J l 
[' r i r r P p , p p ^ p p i p p p p~p~^ k 7 

est in - t¿l-Ii -.gentíQuand on est quand on est iníel-ligent!. quand on 

mam r-?=sn 
mf : 

fien mar«afo 

í f f ^ * m F - f f ^ -—#T R >, ff «ff 

est,lmm,d 
-— 
zim.Quandon 

•> 
f S Ittr" 

=¿=J 
est,B( 

s — 

)um,b( 

# 

r • • • 
)um.Quandon 

5 . 

^= 
est i 

m 

M — ¿ ~ 
n-tel- l i -

: tsi 

- ^ £ 
[jent! Quand on 

7 LT 1 
¿f. 

• < * ^ — S — 

- — - ? 4 * « -

*-
• 

Sf 

F— 

» • • * 

0 
9 s 

0- 48. 

f ? 

¿ = 7 — . t - • -f— - ¡ ^ k 7 -



21 
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- ISIDORE L i o 

4 ' - - «--Mi* p p I F / • p P =E=fcp̂ =fc&=g 
AlIegTetto 

Pour e-tre sal-tim-banqueil fant Dunerf,du chic, de la pres-

(7\ 

k% p p > p I > p 9 p«pp I P p «pfrp I P t j ^ ^ 

i 
tan-ce, Du bíceps et de l'é-lé-gance Pour amor-cer le bonba-daud! 

^ 3* 

, ..Vous allez voir ce que vous allez 

Y0.irrrr¿.. ( I I donné un coup de pied a Víc­

tor; et porte une ehaise a bout de bras ) Je 

vais vous montrer le plus hfeau de mes 

tours, saute la-dessus,toi,imbécile!.. 

VÍCTOR 

Mais je vais me casser quel-

que chose . 

ISIDORE 

N'aie pas peur!.. ( Víctor saute tw.la 

chañe) Le sourire sur les levres... 

( Víctor saute en ¿a* de la cbaise ) 

Dzim la la! ,( Au Refrain % ) 

ISIDORE Allegretto 

C O U P L E T 

Jetáis le roi des bo-ni-ments,J'aimontre' . des chameaux sans 

bosses, Des serpents,des femmes co-losses, Unphoque,un ours et troisgé-ants. 

. ( II ramene tout le monde sur le decant de 

la « e n e . ) Mon ours, mes.enfants, a fait 

ma fortune.Le jour ou je I ai dompté, 

j'étais a Sebastopol, un petit v i l -

lage a deux heures d'Asniéres —.cet 

animal feroce allait se jeter sur un 

Mohican qu'il allait croquer comme u-

ne mauviette—Qu'est-ce que j'ai fait?.. 



.(// te mét enpote.de lutteur) Je l'ai ma-." 

gnétise en l'appeíant Arthur, je lui ai 

, fourré mon bras dans la gorge, je lui 

ai pris la queue et jé l'ai r-etourne 

comme un gant. Ii ny en a pas un 

qui aurait fait ca pour sa bellé-mere! 

v'la comment j 'ái sauve un mohi'cánf 

brave coeur il roulait me remercier. 

Je lui ai repondu avec majeste: al-

lons done, ma vieille} vous en auriez 

fait autant a ma place et tant qu'il 

y aura des mbhicans, des Francais et 

des ours, ce sera comme ca!.. 

Dzim la la! (Au Befrain %,) 
ISIDORE 

Mais-dites done, assez c h a n t e ! ' 
•4.-

.c'est pas tout ca,'Je voudrais bien 

etre seul avecyJustine , faites -moi 

done le plaisir d aller rendre quelques 

visites de noces!.. 

JUSTINE ,.*e recrían* 

Seule avec vous! J pensez-vous?.. 

VÍCTOR 

Seule avec vous! y pensez-vous ?.. 

I S I D O R E , étonné 

Veux-tu t'en aller,toi! (A Justine) 

Ehlben, est-ce quet'as peur que je te 

mange! est-ce qug t'étais pas habituée , 

a te trouver seule avec moi?.¿. <• 

VÍCTOR 

( Emú et vivement) Ahí elle s'est trou-

vee quelquefois seule avec toi?.. 

ISIDORE 

• Tú le sais bien,iroquois!..(4 Justine) 

II me semble que plus d'uné fois nous 

sommes alies áux Prés Gervais 

chercher des lilas, meme qu'un jour... . 

2h 

i JAVOTTE , a p a r í 

Un jour!.. oh! voyoyeí.. 

V I C T O * 

Un jour? * . 

I S I D O R E , le repoustant 

Est-il curieux,cet animal-la! mais, 

fais-caoi done le plaisir de prendre. le 

bras de ta femme et d'aller voir dê -

hors si j 'y suis!.. Allohs, Javotte, 

enmene ion homme. 

y , JAVOTTE, 

Allons,mon ami!.. ( a, p a r í ) Quel 

traqneur! que c't'homme-lá! 

VÍCTOR, vitement 

Pour rester seul avec Justine, 

ah! ben, non, par exemple, je ne. le 

souffrirai pas!.. 
I S I D O R E 

{Prénant la table et la portavt aufoni) 

Qa'est ce que j'entends la?... AHons, 
housse de la! qu'on déguerpi&se!.. (4 Ja 
roite) Enméne done ton homme! {Il* tortent) 

-•. V ÍCTOR a par.t rentrant 

. . Oh! je vas veiller!.¿(/f rentre et te 

leathe derriere la. talle) 

IS IDORE . 

( JPiacant deu* thaisej ) Voyons, ma pe-

' tite'Justine-, assieds-toí la, pres. de 

moi, et'causons. 

J U S T I N E , hetitani 

Merci , M. Is idore, j e ne suis 

pas fafigue'e! 

IS IDORE 

Y a pas besoin d'etre fatigue'e 

pour s'asseóír a cote l'an de l'áutre 

comme dans le temps, tu sais!....( On 

opmoit Viét'or qui fait le Guignol derriere 

la table qú'Itidore a portee du fond) 
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JUST INE 

Pites-moi done,món ami,ne res-

tons pas longtemps seuls,on pour-

rait jaser! 

IS IDORE 

• Comment jaser? Ehlhen, je vou-

drais bien voir ca! jaser sur íoi,ma 

Justine, sur toi, M m e Lalouette ?.. 

JUSTINE 

Madame Lalouette ?.. 

. IS IDORE , a p a r í 

Est-ce qu'elle serait devenue bé-

gueule?..( Haut) Un peu, madame La­

louette. Ah! ca,crois-tu que si je suis 

revenu bourré d'or et d'argent ce n'est 

pás pour toi, et pourtant je peux diré 

sans me vanter que j'ai trouve des oc-' 

casions superbes! parmi mes phéno-

menesyiiy avait une femme sauváge, 

surtout une femme á deux tetes qui 

me faisait une paire dé 4 z'yeux et qui 

aurait bien voulu... hum! hum Ihumt 

mais,non, j 'ai voulü te revenir f i -

dele, plein d'amour et... ( Il ta pour «m-

hranw «Justine, mai* Victor test alisté entre 

eut deux et c'est lui qu'Itidore emftTOsie ) 

SCENE IX 

L E S M E M E S , V Í C T O R 

VÍCTOR 

Tu m'as appele, Isidore ? 

I S I D O R E , furieux 

Ah! ca, par ou est il entré, cet 

animal-la? 

V Í C T O R , embarratté 

Jvas té diré, c'est qu'on s'en-

npie un peu de votre abscence et. 

j ' é ta i s venu vo i r ! . . 

I S IDORE 

T'étais venu voir ce que tu ne 

dois pas voir!..Allons, va!.. Quand 

il nous plaira dallér vous rejoindre, 

nous irons,pas vrai, Justine?..Al- v 

lons, va-t'én, va voir ta femme, va, 

mon vieux! 

JUST INE 

( Riant tout tape ) Oui, allez vo ir 

Votre femme, son v ieux ! 

VÍCTOR , * e re'cfiont 

Son vieux, son vieux! le fait est 

que je comménce á me faire vieux. 

Ah! ca m'embéte tout ca! ( I l fait des ti-, 

gnet a Justine — Isidore s'en apertoit ) 

IS IDORE 

Dis done, dis done, toi, as-tu fini. 

dé faire des télégraphes a Justine? 

veux-tu té sauver bien vitel.¿(Vistorte 

sauve—Itiiore ferme la porte du fond a c í e ' ) 

J U S T I N E , atec peur 

Ah! mon Dieu! il nous enferme 

maintenant!.. Ah! j'aime mieux tout 

lui avouer. 

IS IDORE 
» 

( Revenant t'asseoir a cote de t í u í t i n e ) . 

Pour en revenir á nos amours, j ' te 

disais done, Justine.... 

VÍCTOR 

Ahlmon Dieu! mon torchon qui 

est tombé dans la cour!.. 

IS IDORE 

( S e r e toumont ) Qu'est-ce qui vient . 

encoré nous déranger?..( II apweoit Vier 

tor tur la fenétre ) Comment!. c'est encoré 

toi,vilain masque,!. 
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V Í C T O R , balbutiant 

Oui, je m'amusais a nettoyer les 

carreaux ( Atee fntention,reoa«lant Juttine) 

pour y voir plus clair!.. 

IS IDORE 

En voila un drole de mari qui 

abandonne sa femme le jour de sa 

noce pour nettoyer des carreaux; veux-

. tu?.. ( I I le poume et ferme la fenHre ) 

JUSTINE 

( Effrayée, courant a la fenetre ) 9/1 on 

ami!..mon ami!..preñez garde!. 

I S I D O R E , étonné 

Ehíben, quand j e lui casse-

rais quelque chose...Nous disions 

done qué je revenáis pour causer 

de nos amours.... 

JUST INE 

Ahtmon ami, c'est que je suis 

bien changée depuis que vous étes 

partí! Dabord, je suis devenue dé-

pensiere, coquette, pares&ense. 

IS IDORE 

( Vüiblement teftoidi) Paresseuse!je 

le veux bien! puisque jé suis riche 

pour deux! Quant a la depense...(a 

part) Elle est bien exigeante , la 

Justine. ( O n apereoit ¡a tete ie Victor 

fui passe par un judas ) (*) 

. VÍCTOR 

( ÉV»ant tth-fort ) Est-ce que c'est 

ici qu'il ya de lá fumee ? 

IS IDORE 

Encoré to i ! 

( * ) NOTA . S ' i l n'y a pas de j u d a s , 
l ' a r t i s te passera par le trou du souffleur 
et s ' i l n'y a pas de trou du souffleur-, par 
Jine porte de dégafement. 

• V Í C T O R , titement 

J'vas te diré, c'est qu'il y a beau-

coup de fumee dans le. maga sin du 

bas et on craignait que le feu soit ici. 

ISIDORE , le gouaillant 

Et tu venáis pour lVteindre ,..jo.Ii 

pompier! attends, attends,je vas i.e 

coiffer avec un bon sean d'eau;.a.t.-

tends-moi, Justine, je reviens! . 

( Il sott titement par le foni ) 

SCENE X 

J U S T I N E , V Í C T O R 

VÍCTOR 

( Tenñant *e* den* main*) A l'aide! ma 

petite femme,iI va me casser quelque 

chose, bien sur...( II sorí de latrappe X 

JUSTINE , fremíígrtfe 

Voyons , il faut etre. un homme, 

a la f i n ! » 

VÍCTOR 

T'etre un homme! t'étre un hom-

-mef..c'est bien aisé á diré, je vou­

drais bien te voir a ma place, tu ver-

rais si tu serais un homme. 

JUSTINE 

Apres tout , il ne te mangera 

pas. 

VÍCTOR 

Jen sais ríen, un sal timban que, 

ca mange de tout. 

ISIDORE , dan» la toulitse 

Ou est-il, le gueux! oíi est-il ?..,. 

VÍCTOR 

C'est lui! ah!mon DieuJma petite 

femme, soutiens-moi, mes jambes sont 

.en cotón, ou me mettre?..ou me fonrrer? 



Ah! sous la housse de ce fauteuil!... 

(Il prend la houtte iu fauteuil, t'atued tur 

unJabour:etJba>t.,met ío.iousse tur ta tete 

.et dit) Comme ca', je verrai , j 'en-

tendrai,et il ne me verra pas; je 

veille sur toi,petite femme! Cristi! 

que j 'ai envié de me moucher!.. 
(MpwemenU «omique») 

SCENE XI 
JUSTINE, ISIDORE 

IS IDORE 

II a deguerpi et il a bien fait ! 

on dirait qu'il a intérét a nous em-

pécher d'étre ensemble.. 

VÍCTOR 

( Sous la houtse, bien fort ) Je le 

crois bien! 

IS IDORE 

( Croyant entendre parler Juttine) Pour-

quoi le crois-tu bien ? 

JUSTINE étonnée 

Moi, mais je n'ai pas parle. 

. I S I D O R E eherehant-tyiotor íternue) 

Y a sans doute un tuyau acousti-I 
que quelque part! Dieu te bénisse! 

JUSTINE 

Je n'ai pas eternué! 

IS IDORE 

Ah!bon, ah!bien,tu crois sans dou­

te qu'en m'epousant tu aurais affaire 

a un jobard comme Víctor, ahila la! 

Tiens, Justine, viens t'asseoir pres de 

moi et causons serieusement. ( di-

tant cela il a étéiatteoir tur le fauteuil ti-

mulé par Fi'ctor et ce dernier tremí le de teut 

íes memores) Ah.'bigre, tes meufeles ne 

sont pas bien .solides! on voit qu'ils 

datent de loin! faudra que je fasse. 

réparer ca... (/í te leve —Vietor rmue tou-

jówt) T'as pas un ciou et nn mar-

tean,ce sera bientot fait! ( I Ichervhe) 

VÍCTOR (tout" la houtte) 
s -

*. Ahímon DieuÜl va me cloüer!(ficft<m-

ge.de place et ta de lautre cote deJLa «cene). . 

JUSTINE 

Mon ami , i l se fait tard, nous 

causerons de tout ca demain ! a l -

lons rejoindre la.société! 

IS IDORE 

Nous avons bien le temps . Tiens, 

tu as change le fauteuil de place! 

c'est egal, j 'a i bien envié de recol-

ler ce fauteuil! allons, viens m'em-

brasser! ( I I te ranied ) 

VÍCTOR 

( Sous la houtte ) Jamáis !... ( //. 

eroite let brat et empeche Isidore de faire 

un moueement ) 

. ISIDORE 

(Apret une íutfe, te débarrattant) Qu'est-

ce que c'est que qa/,.le.fauteuil qui 

me prend a bras-le-corps! ( Il te dé-

bat atec Victvr et lui retire la A o t m e , j»en-

dant ce temps, Justine te taute en r iant. ) 
.I 

Comment! c'est encoré toi!... 

SCENE X I I 

VICTOfl, ISIDORE 

VÍCTOR 

( RétoUtment, te eroiiant let brat ) Oui, 

c'était moi, apres tout ca commence 

a m'emrayer!.. apprends que... 

ISIDORE , furieux 

Que quoi?.. ( II íe menace ) 

http://ge.de
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.VÍCTOR 

Que je m'etais mis Ia-dedans 

pour te faire une farce!.. 

ISIDORE 

* 'Une farce!..ah!ben, je latrouve 

mauvaise!. je vais retrouver dustine 

et si tu me deranges encoré, je te 

conseillé dé faire numérotérta carcas se 

si tu veux en retrouver les morceaux!.. 

(II te dirige tert la thambre de Justine ) 

VÍCTOR 

(Se mettant devant la forte par oü Justine 

e i í i o r í í e ) Tu n'iras pas plus loin. 

Tu n'as pas le droit d?entrer la! 

ISIDORE 

Mais c'est trop fort, monsieur 

parle en maítre^ ah! ca , tu Veux 

done que je te demolisse.... (Ule 

menaee opee une jehuite ) 

VÍCTOR 

» ,Tue-moi,si tu veux—Voila une. 

belle bravoure parce, que monsieur 

est hercule j.mais y a dautres armes 

que celles de la nature. 

ISIDORE , le gouaillant 

Aurais-tu la pre'tention de ,me 

proposer un duel! et depuis quand 

sais-tu teñir une arme? '' 

VÍCTOR 

Depuis qu'il m'a e'te donne'. de 

faire mon deVoir de citoyen. 

ISIDORE , a part 

II raisonne pas mal , cet áni-

mal-la!..mais c'est pas possible, y a 

quelque chose la-dessous! ( i íaut)sais-

tu que je suis tres-fort sur les ar­

mes, je suis presque sur de te cas-

ser une aile!... 

VÍCTOR, fe'soíument 

Éhíbien, soit, un abatís de plus 

ou de moins, ca m'est ¿gal ! j 'aime 

mieux ca!..marchons!..marchons! 

ISIDORE 

VICTO» 

PIANO 

0t°4 
DDETTO 

All° vivace 

I I I 
Al - lons,sansplus at -ten-dre Nous bat-tresur le 

Ál ¡- lons,sansplus at -ten-dre Nous bat-tre sur le 

. so?' 

•9 

2^ M « t f 
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v. 

* — - 5 *i I » - • • • ^ • ^ p i f r i 

el lamp, Oui, 

• • «i L"> 

je reux te pour-

- \ ) . f 

ip T i 
fendre Et t 

f¿L_|¿ U _ J 
e per - cer le 

— A — r 

-1—I—" 

Flanc! . 

champ, Uní, 
•1 * P P 
je yeux te pour. 

—¿ m g fr— 
1 d y y *B i 

-fendre £¡t te per -

» Jtg ..t-^g— 

cer le 
A A 

C r 1 

.. ¿ 7. ~ : 

flancl 

p »p r -
u u —R • — 

r f -

p p p p 
r t e _ j — Í — 3 — R 

Oui, 
— ¿ — i — 1 
oui, 

r* I" «T 

je te' per-ce-I 

ff ff—ff ff i 

/ ^ .>.., 7 R . 
'ai le flanc!. 

ff—ff * -
1 3 Oui,' 

_C p—3— 
oui, 

-f-t— ¿— i— 

je te per-ce-r ai le flanc! 

\t r r 1 •y ̂  rr r-̂ -
M M 

I" 1 ' I * 

r -r^-J 

f f r • 

p P P I "P" 7 r | ^ p 
i 

Oui, oui. je te per-ce-rai le flanc! 

? 41 I p P P P p P I p T I * 1 fe v. 
Oui, OUI, je te per-ce-rai le flanc! 

ta 

Ped 

PedP* 



31 

SCENE XI I I 

J U S T I N E , J A V O T T E 

• JUSTINE " 

( Entrant agitée ) Ah! ma pauyre 

Javotte! quel malhe.nri., ils vont se 

battre, comprends tu ca , cours , 

erapéche-les. 

JAVOTTE 

( Atec etaltation ) Ma foi non! 

fallait bien s'attendre a ca ! Oh! 

j'voudrais les voir! Ca doit étre 

beau deux nomines qui se battent 

pour une femme.. 

JUSTINE 

C'est ta faute aussi, Javotte! t'as 

eu la. une mauvaise ide'e! il eut mieux 

valu tout lui diré. 

JAVOTTE 

Non, c/aurait ete' une bétise!., 

il aurait peut-étre casse ce pauvre 

M.Victor...au lieu que dans un duel, 

il pourra se défendre. ( Elle simule 

une passe d'arme* ) Oh! S Í j'avais .é'té 

homme, moi!... 

A SCENE X I V 
LES NEMES , ISIDORE entranf froidement 

MUSIQUE de SCENE 

Modéralo 

PIANO J PPP 

o 

^4= 
*̂jS?̂  " :— 

- f f f 

«t, 1» 
7 r 

te 
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Lf l t j t r_f r -P- • 

\ 

— ^ t—<— 

3, - „ 
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^+=£ — — 

> — L 
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, N r y i i \ . K . y i 1 3f r r *, i 
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u y 1 • 

É — 
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1 * [ J — 

•.—r——-
> 

i » • — . 
•i 

£ # £ • 

Jtusqua la REP-V 

.• Est-ce qu'un salíim-

banque ue devine pas 

tous les trucs.. 

I S I D O R E . 

..Les v'la toutes deux áh! il faut 

que je sache le fin ,mot (haut) Ehf 

bien ca, y est! ah! il's'est bien dé,-
A'' ' 

fendu tout de/meme! il est plus bra-

yé qíte je ne l'aurais cru. 

LES DEUX F E X M E S 

Victor? est-ce que ?.. 

I S I D O R E 

Pas,tout á faiüblessé seulement. 
• J U S T I N E 

Blessé? 

J A V O T T E , émue. . 

Ahül doit étre gentil en blessé., 
' i Y ' ' ' . , ' . •> • mais je ne sais pas pourquoi, j aime 

mieux que cesoit lui qu'Isidore! . 

I S I D O R E 

Apres deux pásses seulement, ce 

pauvre Victor, v' lan! a re(¡ü une 

estafilade qui a failí i luí couper 

la tete en deux...et qui mets s.es 

jours en danger.^ 

JUST INE tpíRbant'tur une ehahe 

Ah! (elle pleure) 
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V ÍCTOR 

(Se jetant dan» le* bras de Justine) Ma 

petite femine.. 

' I S I D O R E ; a Jatotte 

' Dis done,'Javotte, je me rappélle 

que quand je suis entre, tu m'as dit 
1 que. j'etais un bel homme, veux-tu 

etre ma' femme?.. 

JAVOTTE , gaiment 

.... Si je leven»,mais jé ne demande que ca. 
I S I D O R E 

.. Et tú m'aimeras bien toi ? 
JAVOTTE 

•;. Ahípas seulement comme un ma-
ri,maís comme un pére 

.. ; I S IDORE 

. Merci, j'aime mieux autre chose,. 
Allons viens m'embrasser! 

VÍCTOR 

. Et maintenant filons aux bar-
reaux verts U. 

I S I D O R E 

De quoi! aux barreaux verts? chez. 

BREBANT j 'ai le sac et c'est moi 

qui danse. 

VÍCTOR 

Ca va! ouü.mais moije vouspréviens, 

je díne avec ma femme!..á cote .de ma 

femme.. je danse avec ma femme!.. jé . 

J A V O T T E 

Avec ta femme! c'est entendu! fih! 

ben! et moi ?.. 

Í S I D O R E 
• <i •• . . • . . . 

Toi! je f in vite pour la premiere! 

et dans q u e q u e Jours, les notres de 

noces!, et au dessert on chantera la 

ronde du saltitnbanque. 

I S I D O R E 

. (Regardant íour a íour Justine et Ja-

totte) Plus de doute,op me trompait.. 

(Allant i Jatotte) Comment Javotte, 

t'apprends que tou homme est presque 

tue et q& ne te produit pas plus def-

fetf.'C/í met ta máin sur loneoew) (Ja ne » 

bát pas,tas done ríen la-dedans!. 

JAVOTTE 

. (Soupirant «dmiquemenO Oh! que si 

al lez ly a queIque chose!. . 

I S I D O R E 

C'est pas comme Justine, r e -

garde,elle a les yeux tout rouges! il 

; s'agirait de son homme,que qa ne 

lili ferait pas plus d'effet. 

J A V O T T E , balbutíant 

Mais monsieur Isidore... . 

I S I D O R E 

. C'est bon! j ' a i done l'air bien 

bonassef.vous me preuez toutes "deux : 

ppúr un niais. Allons, Javotte c'te 

couronne de marie'e ne te va pas mal, 

c'est vrai;mais elle n'est pas a sa 

place sur ta tete (II lui prend et la po-

se. sur la tete de Justine). Aeprenez votre 

bien,madame Víctor.' 

" JUSTIIÍE ,.títement 

Quoi, vous savez ?.. 

. . IS IDORE, gaiment 

Est ce qu'un sáltimbanque ' ne 

devine pas tous les trucs.. (Allant <w 

fond.et prenant Víctor par ía main) Allons, 

heta! viens, embrasse ta femme pour! 

¿laíassurer. 
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F I N A L . 

I S I D O R E . 

J U S T I N E . 

J A V O T T E . 

V Í C T O R . 

PIANO. 

Allegro. 

Éñ' ti ti P. •. 0 — 

Dzimlala! Dzim la laf Dzim la la la boum 

r< c r * p p p s i E F F C p. i 

Dzim la la! Dzim la la! Dzim la la la boom 

<p y 11| i p p p il "P F P P P 1 

Dzimlala! Dzim la la! Dzim la la la boum 

Dzimla la! Dzim la- la! Dzim la la la boum 

ss 

¡9| 

I . 

JlIS. 

Jar. 

En a-vant la musique en a-vant! Et v'la comme on fait dTar-

4 » ' J i i p p p C B Ü É i » F > 

En 'a-vant la musique en a-vant! Pa ra ra pa! 

V i^'ff P P B í Pif p P F P 
En a-vant la musique en a-vant! Pa ra ra pa! 

4" J ^ f p p p E E i p p p P 

R 
En a-vant la musique en a-vant! Para ra pa! 
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gent! Quand, on̂  est in-tel-li-

Jus 

Jav 

De l'argent! .de l'ar-gent de l'argent de l'ar-gent! 

4 * i " V P | M p 17 I [i * I? |7 P T T r ^ ^ 
De l'argent! de l'ar-gent de l'argent de l'ar-gent! 

4 " ' • p f B i B p l ü i p p r r p - f f i ^ 
De l'argent! de l'ar- gent de l'argent de l'ar-gent! 

— J > . ' i r J -

y l u w i 
•mf 

W ¿ 4 p p1 •• fien marcato 

m 3 
E s e 

gent! 

(g> ^ p ft-p-8! p p | p p p p M - 1 

Quand on est dzim dzim quand on 

Jiis 

Jav 

Quand on est quand on est in-tel-Iigent! 

y g p ' ^ p - j i p g p p p ? 

Dzim dzim 

i 
Quand on est quand on est in-tel-Iigent! 

mf 

Dzim dzim 

4¿ 
1 J ' J ' ^ q=p" p I-P-P-P P M 1 

I» * 0. 

Quand on est quand on est in-tel-Iigent! Dzim dzim 

fien maread) Ped * 
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g i » S E 3fc 

est boum,boum quand ón est ín-tel-Ii-gent quandon est dzim dzim quand on 

4 # 
Jus 

Jav 

3 C 

Boum,boum quand on est in-tel - Ii-gent quand on est dzim dzim quandon 
-Jt 

3 f e 

Boum,boumquand on est in-tel-Ii-gent 

g g M $ 3 
quand o n est dz im dzim quand on 

Boum,boumquand on est in-tel-Ii-gent quandon est dzimdzimquand on 

g g —y- -f -1 1 

easF 
£ 3 

jocr 

p i p i a 
Ped Ped 

4 a t f N V ^ i ' - M 
est boum boum quand on est intel-li-gent!Vían! 

tflIS 

Jav 

SEBEES 

est boura boumquand on est intel- li-gent! Vían! 

I P _ sr— • — ^ i • w 0 * 01 w — -w 

P p p g g I p P P f l P 1 P 
est boum boum quandon est intel - li-gent! Vían! 

g g g • g: » ^ » 
n v E 'p y est boum boum quandon est intel-li-gent! Vían! 

H.]íl»;,.-h..l fi.-,v- 21 p. \.P.\-.-.r P. F 9 8 9 2 . 

Ped * fi 
F • • • A'- ••>• F - i .... Sfr .r f . Sfk V 
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